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PENSION AUX VIEILLARDS
(70 ANS)

n„. 'ë fteoan. et sont
exempts, pour r,venir, ,1e payer de, contribution,'à l a,s„,amLvL Kn d'LTrë,

«P df ?= r rïrsi.
muiws "i *urtout *■ "iu8

on l'Æ® Ie8 promoteurs de VAlliance Nationale ont créé ce bénéfice du vieil fige, 
on leur objecta que bien peu de membres toucheraient cette annuité qui leur était
appréciable? ete!?etm ''tr6 "on8,dér6e oomme "0,'ondaire. n’étant pas un avantage très

e de ceux de

M. JOSEPH CONTANT. 
Docteur en pharmacie. Ancien Pré­
sident général de l'Alliance Natio­
nale. qui a touché sa 1ère annuité.

tiffin*
12. qui a touché sa 6ème 

annuité.
I. expérience a bien prouvé le contraire, puisque 335 membres ont été msnu'à 

• ™„Jm*r inscrits sur la liste des vieillards pensionnaires. De ee nombre, \~z touchent 
!m, .o, vzllir|UI anné" a r,'ntt‘ qui leur échoit en vertu d leur assurane ,-vie. Sept 
ëtlt!®*'®. leurs dix.versements, et il est h notre connaissance que quatre de ces der­
ail heuëhYiënëîdté në Tïtant TjW leur8 q||atr«-vingts ans sonnés. 98 ont choisi 
comptant, TZn 7->"d"

Sur les 172 inscrits actuellement 
8 ont touché 1* annuités. 27 ont touché 4 annuités $ - «411 . . .8 17 317 7 22 215 .. <>

“ .............5

Plusieurs nous ont

35 1 annuité20

huiiT^r' t'1' d'* aBufrageë^Um^fdrtùtuëinronstante et^ihTr^se gfment pas de°dire1iien 

hSdLi7 F ®d r ® r,mm® an,nu'iu“’ ql" l, l,r '■»* assurée, aide 5 équiliKrer leur mince Et 1 Ie raut .l!a“ perdre de vue que c est là un bénéfice entre plusieurs autres 
Z^ Po„vorir'dVmëronéi é’ te,8i qU®j ^Pjta'-héritage au décès; Indemnité aux invali-iMnÆëëgi?S7inVdiM ™mîadim 11 "® partkipalion A»‘a'

M. PIERRE KAFARD. N.P.. 
Oploh No 893. à Upton. 

P Q.. qui a touché ta 9éine 
ité.

mb sm^ïust
P Q.. qui a touché sa 9éme 

lité.

fiée à n„e t,l?„r,6?r^„1an,... .
géliàMsu<r,Thmrd?inaà"r® 1 mdu“?.eeux d» ™” compatriotes, qui n'ont pas encore son­
gé à assurer leur vie, à y penser sérieusement. Il en est plus temps que jamais.

ne con-

4k
nrriyaf, qui "’"“t Paa encore pris t tte précaution de se prémunir contre les 

èontracZ “U®Une mst,tut,on nf‘ P°“™t réussir à rencontrer les obligations

rport'grân®1 ia d® - «»*-
ses assurés.

secret d^n^ëH1108 'tUX I>"'lsi'mnaires en est une preuve indéniable et c’est là le 
secret de son grand succès presque sans précédent. Elle détient aujourd’hui près de
V™‘ "f ë’T'dë'n' ë ?” , anS 868 i", représentés par des valeurs de première

Lint .a, j pu 8 lonKtemps contourné avec succès les phases difficiles qui se
sont présentées dans sa marche progressive, et maintenant tous les gouvernements 
des endroits oïl elle fait des affaires la considèrent comme une grande^institution de 
tout premier ordre qui répond, à toutes les exigences et ils lui 
portes de leurs provinces ou états.

duBMBBlMTBc,
hamoia. Qué., qui a touché 

ia 6èm* annuité.

ouvrent grandes, les

ttaïïssœit ss.: îrsistvasi s-x 
siFAg jrtttosjÆT «■js
pm

Vt»iëëë?;ë18.'Pa8 de,.vl10 que l'Alliance Nationale place ses capitaux dans le pays 
Maintes institutions religieuses et civiles en savent quelque chose et combien de nos
gëanda !ëë,mrsin?,?tël '<'Ur,'UX d® bénéfiniE,r de »™ aide financière qui leur fut d"un 
grand secours en plusieurs circonstances.

ir, mais allons-y de soi, faisant par là, acte de prévoyance et do patriotisme.

Le secrétaire général,
G. MONET.qui a touché m 7ême 

annuité. Cl IP Q.,<quî a touché ta Mme1**1'
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UN PONT SUR L'ABIME d,u 7"! hpbjrte 4 |,intéri<,"r de nos frontières, et que sa proclamation ne nous a pas émotionné-
ne non™, noms .'.joutent sans cesse è P«’” . t 

liste jamais trop longue - des amis de la un étranger ici, quelles que soient les lettres de foule soit bien portée aux manifestations joyeuse, 
cause canadiennc-française, dans l'Ontario et les créance qu'il détienne", la, Canada compte où le. profiteurs sont plus à l'a,se que Icum vie' 
autres provinces anglaises du Dominion. Amitié, malheureusement un trop grand nombre de ces time#. **
non seulement d admiration ou de simple sympa- étrangers, et c’est ce qui retarde les progrès de lu 
thie, mais amitié d’action, de propagande, la bonne entente entre les 
meilleure. Nous parlions récemment de MM.
Moore, Hawkes, Squair et Peterson ; 
mes heureux de leur adjoindre aujourd’hui

Il n est pas sans intérêt de se demander com- 
x. . . - _, nM*’8- mwit, à l’avenir, seront célébrés les anniversaires
Nous avons hâte de lire "Bridging the Chasm" de la Victoire et de la Paix: quel sera ce jour an- 

nous nom- “U complet, hn attendant, saluons en M Morley niversaire ?
. ... . ami sincère de la justice en même temps qu’un U fête nationale, cette année, a été l'occasion

tente au sein de la population canadienne, et nations de 1 univers. Nous avons tous les élé- L’opinion la plus généralement exprimée ’ 
actuellement à 1 impression. mepts nécessaires pour faire du peuple canadien P ’

un

un

<croy-
„ ... ^ . ons-nous, veut que cet anniversaire de la vie-
Sans doute, 1 étude du texte complet et défi- urî PeuP,e généreux, fort et prospère: n’allons pas toire et de la paix soit célébré, à l’avenir le jour

nitif permettra de mieux se rendre compte du fa,lhr 1 ,a tft<*he et gaspiller ces trésors' même où l’Allemagne a déposé les armes aprè<
caractère et de la portée de l’œuvre de M. Mor- (De “La Presse", Montréal.) avoir été complètement vaincue, c’est-à-dire le
ley. Toutefois, certains extraits publiés déjà dans -------------- — 11 novembre; c’est un hommage à rendre,
la Presse suffisent à démontrer, une fois de LA VICTOIRE ET LA PAIX plus à la diP,omatie. qui est vieux jeu et qui le
plus, à quelles conclusions favorables pour la _______ sera davantage avec la Ligue des Nations mai*
ZLT^"'nn0‘,rTaiSe <’n ttrrivent née,,asai- On .ait avec quel éclat et quel enthou.ia.me & ,’héro(8m« et 4 valeur de. soldats qui on,
rement tou. ceux de nos concitoyens anglo- furent célébrée, h Pan., la Victoire et la Paix en évrasé 1,1 militarisme p™asien.

qui scrutent, de bonne foi et loyalement, même temps que la fête du 14 juillet On nous a ,,n rapP°rte S11" >«“ Allemands ont demandé
jours k ronsciî linaï “V “ , SqU" t°“‘ ra"ont« H* 8p™es inoubliables qui s'y sont dé- l'arml8,i,'e A ™z'' heures du matin; cette cir-
•Ono,rin . l "l , ï, ",v apP'' aU,x K""8 ,U' route's, et l'émotion profonde, ........................ les ''“"stance rend encore plus intéressante celle
Ontario et d ai.leurs d étudier avec plus de soin ca,ura étaient (Hr,.ints „ |()ri(,ux deg date du 11 novembre 1918, puisque l'on pourra

l'annelle* ° “ Pr"V n°<’ d" Vuéh,“"' mmme °" grands chef, d'armées et, surtout, des héroïques 86 la rappeler facilement. En effet, l'esprit, reste
pp mutilés de la guerre. curieusement frappé de ce fait que la guerre a
Pour M. Morley, l'une des principales causes Samedi, c'était au tour de Londres d'acclamer rél'lk'"1Pnt P"8 fi" la onaième heure du onziè- 

de friction et d'hostilité entre Canadiens-français les héros de la grande guerre, les plus grands me 'our du onzième mois de l'année 1918. 
et Canadiens-anglais, c’est l’existence et la mise comme les plus humbles. Les ouvrières de la Honneur et gloire aux ouvriers de la onzième 
en force du règlement XVII dans les écoles de la guerre furent parmi les plus applaudis et l’on hpllre' |ps Knmds artisans de la victoire! 
province voisine. VN'cst-il pas raisonnable, dit-il, sentait que la foule délirante, en même temps que iI)e “La p™™”- Montréal.)
que dans les partie uu pays en majorité fran- reconnaissante, voulait aussi bien rendre hom- 
çmses qu elles soient dans Québec ou en dehors mage à la reine Marie, patronnesse d'une divi­
de Québec, Ion accorde aux Canadiens-français, sion auxiliaire de ces admirables femmes, qu'au
r naHireTe 06 devrai8- dévouen,,>nt et 4 '“'«négation que celles-ci ont Donnez aux enfants des lieux d'amusement eu
mw.ffi d,'.q nous rflam,ms "P"8- manifestés pendant toute la durée de l’effroyable plein air, c’est le bon moyen de conserver leur 

1 f* “"T ’‘TA* drame vi«nt d ""8a"g'“nter le monde. ' santé. Notre jeunesse y trouvera Ses avanta-

diens-françai;s reçoivent ù'ne^éduSatbn e'n râ,t • ™anife,tations, d“"8 capita....... .. l'Km- **«“ P“j"‘ d« ' ''« Physique et moral. l-e corps
port avec leurs traditions «1 T!“,™P plre britannique, furent sensiblement différentes Bt 1 «sPrlt • nt sains et vigoureux, si
écoles'« Assurément nas dans les "Hi, i V'i l"" de °0"1'8 qu‘ eur«nt Heu, quelques jours avant, leur donn«z de ' exercice dans des conditions 
Sr™'il“xhT“t^nrésmtê , ent" dans ''aPital« "lies n'en furent pr“Pr«8 4 """tribuer à leur développement. la,

„ „ , , . . pas moins extraordinairement brillantes, formi- aut°rités civiques ne sauraient trop encourager
ttn effet, la simple logique exige que, du mo- dables, par le concours inouï des foules qui y la crdati°n de parcs spacieux et d'y convier les 

ment que la mère patrie a reconnu les droits et prirent part et le déploiement des innombrables «,,fa"ts 80,18 *“ surveillance de personnes ayant 
les traditions de la race canadiennc-française, couleurs alliées, qui semblaient avoir été appor- les connaissances voulues dans les 
dans les lois et les traités qu'elle a passés, il lui tées do toutes les parties du monde pour être et l'entrainement physique. Lorsque les enfants 
raut absolument accorder h cette race can a- témoins du triomphe, gage de paix universel. 80,11 groupés c’est un excellent moyen de les 
dienne-française les moyens de se perpétuer et Partout ailleurs, dans l’Empire britannique, éloigner de toute occasion de faire le mal. La 
de se développer dans le sens de ces traditions et les manifestations ont été beaucoup moins bru- snnté drs Petits y trouvera aussi son avantage, 
de ses droits, non seulement dans une province, yantes ou moins enthousiastes; les circonstances l ne culture physique et mentale bien approprié, 
mais dans toutes les provinces du Dominion, différaient, évidemment, beaucoup de celles qui *'8t la pl"8 sûrp garantie d'une santé florissant, 
l est ce qu exprime en d'autres termes M. Mor- ont accompagné les fêtes de Londres et celles de L«8 éducateurs ont en toute circonstance préeo- 
ey, quand il dit: Reconnaître en paroles et en Paris, où la marche triomphale des Alliés consti- n'8ê l'exercice en plein air comme sauvegarde d, 

actions que les Canadiens-français possèdent une tuait le plus attrayant comme le plus empoi- la morale «t de la santé. De ,ons donc no- 
citoyenneté canadienne égale à la nôtre sera gnant des spectacles. A Montréal, c'est dans une P“rcs aux enfants, 
notre contribution à l'union des deux races", paix relative que l'on a célébré l’avènement de la 
C est par là qu il faut commencer. paix: cependant, on y respirait un air de fête,

Puis, cette condition essentielle remplie, il im- grâee aux drapeaux et aux tentures joyeuses qui 
porte que l’Anglo-Saxon ou tout autre qui émigre ornaient les édifices. .. , .
au Canada, se pénètre bien de l’idée qu’il ne vient II en fut un ne., de même ♦ . .V"e a,,a,)tat,on (‘8t touJoure difficil«

ou il veut demeurer, il est Canadien, avec tous liants, se produisirent vers le soir. A Halifax,

une note qu. remonte à 1907, et qui se trouve 11 n'y a pas à être surpris d,f peu d’enthousi- sant icur vu “ b°Ul'!V""

contenue dans son dernier ouvrage. "The Birth- asme manifesté chez nous, à l'Occasion de cette

m=mm. pss
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THE RATE OF INTEREST ON MEAN INVESTED FUNDS
BY FORTY-ONE LIFE INSURANCE COMPANIES 

(( opynijht. 1919, by the Sp^ utor Company. New York.) FROM 1899 TO 1918, INCLUSIVE.

Avkragb
COMPANIES. 1899 19061900 1901 1902 1903 1904 1900 1907

___________ |______

4 56 4 63 4 68
5 00 4 97 5 08 
4.82 5 09 6 19 
4.96 5.76 5.94

1909 1910
1901

J90SJ908 1913 19?8 19*18

f 2 66 6 02 5 12 4 87
4 91 5 00 4.96 5 12 5 06 
4 56 4 95, 4.91 4 8 
4 51 5.48 6 21 6.3 

5.04 5.32 
4 77 4 80

1911 1912 1913 1914 1915 1916 1917 1918 1899 1909
to

1914 IV'
__________
4 73 4 97 4.89) 5 11 5 40
5 07 6.07 4.96 4.88 4 92 
5.07 4.95 4 87 4.80 
6.13 6 42 6 48 6 15

6 19' 5.32 
4 80! 4 81 

4.51 4.54 4.66 
5 61 5 541 5 54 
5 20 5 14 5 36 
5.83 6 07 5 02 
5 60 6 39 6 42 
4 73 4 65 4 69 
4 87 4 881 4.89 
4.7.) 4.87 4.98

/Etna Life

SSfiEb!. . . . . . . . . .
Central of U.S.A..............

necticut General

18 ip

il 11 a
4 51 4 49
5 24 5.01

4 48 
4 99 
4 87 
4 76

Neb.......... Si; 11 6 12 5 02 5.14
14 5.17 5 07 6 16

4 89 4 88 4.90
6 70 6.45 6 22
5.64 5 51 5.49
5 00 5.01 4 98 
4.63 4.60 4.76 
6.03 6 03 5 70 5 7
5 33 5 38 5 40 5.3
6 36 6.43 6 49
5 71 5 83 5 71
4 87 4 91 4 85
4.87 4.86 4.90
5 31 5 28 6.25 5
5 73 6 72 5 79 5 91 4 87
4 85 5 29 5 461 5 63 5 09
5 02 5 07 6.14 5 19 4 64 4.76
5 00 5 06 5 061 5 01 4 73 4 65
4 97 5.01 5 07 6.12 4 55 4 71
6.22 5.19 5.17 5 17 5.48

4.90 5 03 
4 66 4 51 
5.09 5 00 4.93 
4.63 4 68 4.77 
4 60 4 54 4.45 4.53 

01 4 80 4.77 4.89 
95 5.94 5 18 5 51 
95 5 11| 5 10 5.03 
42 5.25 5.14 5 24 
24 4.97 4 66 4 39 

*■67 4.82 5 07 
4.79 4 69 4.72

4 55 4 47
5 58 3 38

04
89

4.78 
4 56

4 73
5 56 4 88 

5.99 6 2
3 85 
5 01

4 92 
6.18.22

t-onnecti
Connecticut Mutual. 
Equitable, New York . 
Equitable. Des Moines
Fidelity Mutual..........
Franklin Life................
German Mutual..........
Guardian N.Y............
Home Life...................
John Hancock.......
Life Ins. Co. of Va........
Manhattan.....................
Maryland Life...............
Massachusetts Mutual .
Metropolitan..................
Michigan Mutual 
Mutual Benefit.. . 
Mutual of New 
National Life

5 11 
4.84 39

4 8 9 5 02 4 98
4 65 4 69 4 68
4 28 4 47 4 38 4.36
5.39 5 63 5.44 6.86
5.39 6 28 5 58 5.39
4 61 6 07 5 07 5 29
5 73 5 65 6 56 5 46

4 80 4 80

4 84 
4 83

5 08 
4.83

5 5 24
4 76 5:§? IS

6 37 5 42 
4.82 4 81 
4 46 4.56 4 
5.75 6 83 5 
6 35 5.40 5 
4.9.3 I 89 5 19 
6.30 5 48 ! 5 49 
4.84 4 9:- i M
4 92 4.92 4 91
5 12 5.12 5.24 
5.53 5 54 5 6-1 
5 41 6 00 4 92 
5 16 5 18 5 30

53
4 8

5.50 5 02 
5 01 4 70 
• 61 4.41 
5 77 5.73 

33 5 40 
50 4 79

J 83
r 574 49 

6 46 12 77
.43

1.53 
5.71 655.48 

5 50 4 60 4 66 4 53
5 67 5.88 5 76 
6.31 6.35 6 31
5 01 5 40 5 20
6 42 6.71 
4 77 4 94

53
405.00 5 59 

4 22 4 83
95
28

5 41 
4 80

54
39

5 32
6 115 22 

5 91 6 13 
49

10
406 14 

4 91
5 97 6 33 
4 91 4 91 4 8

j 5 42 5.4 
4 91 4 74 87 

4 81 4.72 
4.96

5 75 6 0.1 
5.12 4 89 
4 89 4 70 

17 4.97

4 73
5 4 
4.83 

76
4 79

5 65 
4.86

4 44
5 08

4 67
5 09

I l 81
4 69 
4.83
5 32

4 57 4 85 
4.63 4 79
4 77 4 87
5 20 5 27 
4 79 4 85 
4 65 4 64 
4.67 4 83
6 14 5 11

94
894 95 

4 48
85 4.70 
68 4.67 477

4 90
5 00

4 89 84 
6 24 5 08 
5.77 6 65

94
5.14

.98

.67
5.73 5 03 4 66
4 92 521 5.02

1 «HS i ll
5 23 4 93 4.97 4 96 4 81 4 93
» |[Si-Si:îî

1 ! !:i 11 !l 2:3
« : Is i:iî ÏÆÏS ImMiï.S SS S .Bi.S iiSïKîiii-iî 

|g [5 î:8 i:fl i:g 1:5 liR « 
»•§|s I» 4»;S i" i"lÏ-S Ï:S 
•■s 11? ï:Sî:S Hî! i:3; Ul 1:8

4.74 4.67 4 76 4.78
5 02 5 47 1 91 4 99
6 50 6 53 6 29: 6 47
4 36' 4 39 4 45 4 50 4 55
5 39j 5.10 5 10. 5.14 5 28

4.63 4.68

t 2 2.Î5 Ï:S 25 10 
4 35

38
84

4 90 6.45
5 27 5 10 l21

*7 22 6 17 
20 4 98

5 16 5.181 5 
4.88 4.88 4

4 95 4 9 
5.13 6 24
5 00! 5.02
4 69 4 52
5 11 5 08 5.12 
4 63 4 61 4 65 
4 61 4 65 1.57 
I 89l 4.97 4 91

5 81 6 01i 6.10 6.04 
6.01 5 00! 6 05 4.97 
5 25 6 30 5.28 
4 39 4.28 4.31 

07 6.03

5 14 52 
4.82 6.01
4 93 6 04
5 12 5

'.'i
70 4 89 4 92 4 96 
11 6 12 5 13 5 11 

4 94 4.95 4.90 4 92 4 92 4 96
4 86 4 80 4.74 4 76 4 70 4 69

4.89 4 90 4 90 4 96 5 05
4 77 4.7.1 4.67 4 6. i 63
4 54 4 49 4 50 4 511 -t 54
4.85 4.86 4 86 4 97 4 88
5 16 5.22 5 40 5 63 5 81
5 00 5 04 5 02 6 05 5 01

14 523 5.18 5
4 65 4.T
5 11 5 1
4 65 4 6

90
984.80 

5 10 
4 82 
4 68

5 4 92
6.12 4 71

5 11
94
214 91 

4 70
19 6 2 
99 4 9

York............. 4 98 
4.69

5.02 
4 71 l°4 4 92 

4 72
4 94 
4 71

j
4 67New England.....................

New York Life 
Northwestei 
Pacific Mut

:S5 09 
4.70

5.07
4.66

4 99 5 
4 66 4

02 
• 1765 4 

61 4 
01 4 
04 5 
03 5 0 
37 5.2

4.61
5.03

4.68
5.06 5

55
89“l 5.0

5.9Penn Mutual. 
Phoenix Mutual . . 
Presbyterian Minisl 
Provident L. and T 
Prudential..............

6.12
5.14 94

055.4J"
r 6.39 5.42 

4 27 4.33 
4.99 4 99
4 95 4 71
5 82 6 14 
6.13 6 04 
4 98 5.17
6 03, 5 99 
4 85 4 83 
6 16 5 05

44 6
4 39 4 49
5 22 5 26

5.35 
4 30 u31

10
14 29 4 41 

4.99 4 96
3.92 3 98 
6.36 6.56 
3.59 5 64
5 33 5 30
4.93 4 NK | 
5 02 5 14 4

1 I5 02 5 06 5 07 5 03 
4 74 4 76 4.77 4.71 
6.07 5 86 5 83 5 88

5 02 
4 81

11
69

Register Life...............................
Royal Union...................
Security Mutual. N.Y..............
State Life. Ind............................
State Mutual. Mass..................
Travelers......................................
Union Central...........................
Union Mutual.............................

States.................

4.7 :35 33 
6.03

ll .77 4 
93 5 
00 6
11 4

5 34 
5 90 5 86 4 19 5 15 

5 8-1 6 01 6 07 
5 20 3 54 4 63 
5.78 5 25 6 34 
1 93 I 82 1 74
5 01 1 99 5 06
6 48 6.65 6 43
4 30 4 28 4 46
5 32 5.17 6 20

5.72 
6 08

i 71
0331 77 4 6 

5 99 5 9
4 71
5 94 6 oil 5 98 i07 5 

i.78 4.
4 88 j 5
6 39 6 53 
4.15 4 37
5 16 5 21

4.611 4 58

4 89 
4.91

4 31

4 75 5
5 97 5 92 
4 64 4.89 
5.02 6 08
6 36 6 47 
4 58 4 44

4 74 8 "•3
92 4.7

4 52 
4 99

I "6
07

4.68 
4 98

1 77 
5.10 
6 26 
4 57

4 90
5 069 . 

39
4 96 
6 17

6 44 
4 04

5 12 
6.42 
4 50 
6.07

451
6 28 
4 61

51
49

6.51
4.54

4 34
5 11i Ini ted 44

16
4.62 
5 15

4
4 44
5 22

5 14
5 186.21 6.13Averages (41 Cos.). 81 4.67 ÜI4 77 4.79 4 78 4 79 4 79 4 84 4 91 4 94 4 89 4.69! 4 74 4 79 4 89 4.81 

906 1918
ALLIANCE NATIONALE.

Moyenne de 1
5.03

5 38 5 54 5 65 75 5 81 5 95 6 19 6 391 6 45 6 49

CAUSERIE FEMININE ,.Ut. '™ab|e' mai* utWnt généralement un ment leur vanité pour qu'il» se plaisent chez eu*• 
résultat désastreux. Le mari » l'air de se sou- cola ne fait de mal à personne'

doux. Avec le môme budget, la femme économe K°ûts de son mari et jouir avec lui des agréments ’ ar
donne aux siens plus do confort ou plus de luxe la vie ?
suivant la situation. Je crois bien qu'en principe, _,0_ mu,
toutes, ou presque toutes les femmes, ont la Malheur aux petites femmes qui, par économie
bonne intention d'être économes, mais combien Ayons donc l'économie aimable et non sévère ma‘S P‘ï!'.Une éoo”omie bi™ mal comprise,
pou arrivent à ce que j'appellerai “l'intelligence et tachons de donner avec nos ressources le élus • F" ,xntelll^n™' bl™ «iangereuse pour la 
d® l'économie"! de bien-être posssiblc. Comparons! consultons tT 1" l"4"”"'' infl,genl b’"r ">ari lhumilia-

Une femme n’est pas économe intelligemment, a<issuns avo<* Vaide de femmes entendues qui ® ‘‘»nmener mal fagotées, dans leurs
à mon sens, quand, avec un petit budget de toi- ollt ,1h l’expérience,de l’ingéniosité, de l'habileté. p6ea, |ra nom'nara'îînnî'! °'1 lmléfim'nvnt r,'ta" 
lette, elle achète de la mauvaise qualité, de la Ne disons jamais: "C'est impossible!" Nous ? aisons sont trop faciles... hélas!
“camelotte” pour payer moins cher. On l'a dit Pouvons toujours quand la necéssité r us pousse! M”n man me donne tant par mois, direz- 
avee raison: "Le bon marché est toujours cher". Et c’est tellement intéressant, stimulant, ce beau a'L* "“TT"1 voull'z"v"us j’arrive à être 
En effet, il faut renouveler souvent de semblables col|rage qui ne désarme jamais, qui veut toujours "gante, à donner du confort dans ma maison, 
achats, la dépense totale reste la même, pour le davantage, toujours mieux pour les autres, les P recevoir S' vent? Je ne veux rien sacrifier 
moins, et certes le résultat est moins profitable au chers autres du foyer familial éducation de mes enfants, que faire ?
point de vue de l'élégance. C'est aussi pour que les siens aiment encore e8‘ diffi°ile ™mPl™>' Ce qui doit

De même une femme économe qui se prive plus le foyer, pour qu'ils en soient fiers, que la r t ' encourager, e est que le problème 
systématiquement de tout ce qui fait le charme femme ingénieuse met tous ses soins a briller de ulT ”, PT , , "1"me pour toutes' Q''»nd le
de la vie, élégance, gentils colifichets, un peu son mieux, avec les moyens dont elle dispose t 'ge.es p,!'.s . ’ 6 traln °® vie 6st P>us ooû-
d’inutilités, économie peu séduisante, pour elle Que de maris sont retenus à la maison quand ils mü*’ ,'T obllb’a,lo"s P'"s nombreuses 
d’abord, pour les autres ensuite. Cette vertu peuvent recevoir leurs amis de f^-on eorrüo,* H 8°nt par"“1"8
farouche est généralement peu appréciée de agréable! Ils sont flattés, et, inconsciemment, ils * resflue toutes, dans la bonne bourgeoisie, les 
chacun, de la gent masculine en particulier. Une 8’on attribuent le mérite : cette femme si habile, sont t('na<>s aveo leurs ressources à eer-
fomme de goût, qui s’y connaissait, l’a dit maîtresse de maison incomparable, elle est à eux, lalne roPrésontat*°n. à une élégance à laquelle 
excellemment: "Il faut que les femmes aient un ü8 Vont choisie, ils l’ont formée : ils diraient <m ne ,>l‘ut Pas renoncer sans déchoir: comme 
mérite aimable et joignent les grâces aux vertus.” presque qu’ils l’ont "dressée”! tout est relatif, les ressources sont toujours insuf-

te"; il a 'e goût du confort, de l'élégance, du luxe chine roijugale; glissons sur cette Petite faiblesse 8"pér"‘u.r'> * *. “utr,’s l>' °" s»nt les
parfois. L'épouse excellente mais rigoriste, qui qui n'entame pas leurs belles qualités de travail les déeenTs^m N™ ""T' 8 l.,,qu,étudps'd,,vant 
le sêvre de ces jouissances par économie, poursuit de courage, de responsabilité, et flattons douce: savante! £«rZÏlTi n^rd^t""8

L'économie intelligente

nous savons toutes

sen- 
possesseur

par nature, veut que sa femme, la chose à lui, 
lui fasse honneur.
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rs.-s,t:r.!,:: rcrjriS:^ ^HSrrr"sortos. Donc consolons-nous «t luttons pour Ce nY«t nac là sirrml„m„„t U» i. ,uz„ ■ n Appliquée il un individu, la question à poser 
l'harmonie, l'élégance, lu joie de notre foyer statLiaues bntimmel, » \ z P" 1 «K™« "" doit pus être (devez-vous vous as-

îssursürs: ~r^r: ^zz r;;rr;r - “■=r: r^^r^Ltr^r-zrr „ s-azT-z rs: „2Z2 £r rss "ïr“r""
"7 T '"“t1" *->-»■ ■■ mi ! JL

défend pas risque fort d'être la proie- ou . . H* s-vaU’m,‘ pr<md une ex- avec la vie, ou bien la fortune a-t-elle signé des
la dupe__des autres tension constante, ni les changements politiques, obligations envers elle ?

__*,,nne CARON. ,,.^0 dilemme h poser et i, n'y a pas moyen

POURQUOI TOUT HOMME DOIT-IL “ppT«ns^ d'uneTT"'™ T " Cha™" M'nt ^mement lorsqu'il consulte S'ASSURER SUR LA VIE?.., développe sans cesse d une façon merveilleuse, 8()n cœur qu il doit 8.Bssurer 81J ,ii6érer
______ ot*s protagonistvs sont les hommes les mieux m » « • ,

L'argument en faveur de l'assurance sur la P"f , ^ '«« plus importants. Il bilUé a ItiTvoir
vie repose sur deux axiomes: l'un, l’axiome que sem,b e qu elle 11 alt Pas d’ennemis si ce n’est facon ndéaiiate même „n „riv ,i„ i " d. 
les dangers prévus peuvent être prévenus et Q1“'1Ques rares personnes que les préjugés aveu- flce, ’ P q'le qlle aacn"
neutralisés; l’autre, l’axiome que la vie et la g*ent’ Sea avoca4s sim* les veuves reconnais- ___________
fortune sont incertaines. La conclusion est s?ntes qu" l’assurance a préservées de la dé- 
aussi irréfutable que chacun <le ces exposés. °. nce; *es orPhelins qui lui doivent leur entre- 
Admettez que le malheur qui menace est grand ; ^*eIî f l *elir éducation ; les vieilles personnes qui
admettez qu’il existe un remède infaillible ou j°ul.S8ent dl‘ fruit de leur prévoyance. Aucune Le conseil s’adresse surtout 
même un palliatif et dès lors apparaît une obli- ln8t!tllt,on financière ne donne autant de satis- nouveaux membres Vous avez sollicité un pa 
galion évidente. S'agit-il d'un peuple, cette ,,on aU ,'rt*ur' à la conscience et au jugement, rent, un ami, une connaissance ou un étranger 
obligation devient l'élément essentiel d’une sage L assuraaÇ<'-vie marquera dans l’histoire comme avez-vous été bien prudent dans le choix qui' 
économie politique. S'agit-il d’un individu, elle 'mpd°s plus profondes révolutions économiques vous avez fait? Vous êtes-vous enquis des 
devient une prescription de la plus haute morale. du AIXe sl6de'. Gra<’e à e(I®. le monde est de- antécédents, du genre de vie, de la sobriété de 

La loi de la civilisation est une loi de préeau- V™“ molns ég“ïste| ,es sentiments d'affection se votre proposé? Si vous n’avez pas apporté le 
lion®: si vis pacem para bellum; les quaran- mar,cnt avec la Prévoyance, la philosophie du soin voulu dans le choix de \otre candidat vous 
taines préviennent les épidémies; les ambassa- ?" VU'“ d!une j°uls8an<’e future se faites encourir il la société un risque qui sou­
deurs détournent les guerres; les assurances con- .pand de p,us en plus. lorsqu’on réfléchit vent est des plus défavorables. Comment voulez- 
tre l’incendie remplacent les pertes dues au feu. “ns"’ P^ut-on dénier l’influence salutaire de vous être considéré comme 
Et de tous les dangers matérie le pire c’est la assuran<?e sur la vie. 
mort. Tandis que toutes les utres calamités k® raisonnement à

SOYEZ PRUDENT

au proposent de

un homme sérieux et 
cherchez à grossir les rangs d’une

______ ... ee sujet est d’une logique société de bienfaisance avec des intempérants
sont accidentelles, la mort seule est cer- ‘rrésistible. L’assurance sur la vie doit être ou des sujets dont le physique et le moral laissenl 
taine, universelle. Elle est horrible non seule- Quelque chose de plus qu’un privilège; elle doit a désirer. Ne proposez jamais de membre à 
ment parce qu elle doit arriver mais surtout 8 Imposer par une impérieuse nécessité. Nous moins de vous assurer que par leur conduite et 
parce que son heure nous est inconnue et que devons nous la représenter comme un serviteur leur état de santé ils soient dignes d’être des 
nous ne pouvons pas la calculer. Donc tout- ce 80<’lld e4 comme un devoir personnel. A qui nêtres. Le choix judicieux de nos membres est 
qui tend à modifier cette issue fatale est d’une lm>ombe le devoir de s’assurer ? Evidemment à une garantie de notre société et de notre stabi-
importance suprême pour le monde. Lorsqu’un Quiconque, homme ou femme, dont la vie repré- Hté. Soyez prudent,
homme meurt c’est comme si une machine utile sente Pour l’un ou l’autre une valeur monétaire,
se cassait, comme si une certaine quantité de à 40118 ceux qui dépendent de leur travail pour
force productrice était détruite, comme si une v*vre' Hares sont ceux qui peuvent se dispen-
époque d’une année venait à manquer; une per- ser de s’assurer. Parmi ces derniers on aurait
sonne, une famille ou une communauté est pri- tort dl‘ vouloir ranger en premier lieu les gens L’humanité n’a pas de plus grand ennemi que 
véo par le fait d’une quotité de cerveau ou de bun Por4ants de même que les riches, car la *a mouche. La présence des mouches dans 
muscle qui lui servait auparavant. Comment ce [or4unc est aussi inconstante que le sort et il n’est maison est une preuve certaine d’un manque 
dommage peut-il être réparé ? Comment rem- jamais mauvais de se créer un provision en vue de propreté et de l’existence d’immondices dans 
placer cette énergie potentielle ? Jusqu’à l’in- d’un1' Pert« quelconque. En outre, le riche, les environs. Vous ne voyez pas de mouches 
vention de 1 assurance sur la vie il n’y avait au- indépendamment de sa fortune et en raison de la dans une demeure tenue avec soin. La présence 
cune réparation possible; la perte était absolue. Rillla4i°n qu'il occupe, a une valeur distincte, d’une mouche doit vous rappeler qu'elle peut 
Mais à présent, les conséquences de la mort sont son ranB Qu’ü doit avoir à cœur de perpétuer à vous communiquer des germes de tuberculose et 
considérablement atténuées. La valeur de l’hom- 808 héritiers. de fièvre typhoïde. Le grand moyen pour sc
me considérée au point de vue de revenu qu’il Les seules personnes qui soient réellement débarrasser de cette peste est l'extrême propreté, 
produisait peut être remplacée. De même que la exemptes de l’obligation de s’assurer sont les A l’ln4érieur, ayez soin que vos crachoirs eontien- 
médecine prolonge la vie, de même l’assurance frelons qui ne contribuent en rien à la machine nent touj°ura 110 désinfectant. Que vos portes 
prolonge utilité de la vie; et le monde dans son sociale et dont le monde se passerait parfaite- et vos chassis soient protégés par des mousti- 
aspect économique est aussi profondément rede- ment. quaires. Voyez à ce que vos aliments surtout
vable’à l’une qu’à l’autre. Notre plaidoyer en faveur de l’assurance ne 1? viandes soient touj°ura recouverts d’un tissu

Il y a un autre mal voisin de la mort qui riva- s'adresse donc pas à eux. 11 fait appel au père blen propr‘'- Voa 'Ranges devront toujours être 
lise avec elle et qui est aussi plein d’amertume, gagne-pain de la famille, a la mère dont l’écono- couvertes et ll'llr contenu arrosé d’un désinfec 

‘aV“" T° ,adlK®nte uu dépendante qu’on mie dans la gestion du ménage est aussi précieuse tant pu,aaant' Elmsnez les mouches à tout prix 
pourrait appeler la mort vivante sans aide que le travail de son mari; au négociant dont la d° la chambre d’nn malade. Si vous constatez un 
e sans espoir. mort causerait préjudice à son associé- à l’cin- an*ma* mort ent°uré de mouches, avertissez

L assurance sur la vie a étendu également sur pointeur qui doit acquitter une dette- ’au jeune lmmMiatomcnt le bureau d’hygiène de votre 
elle sa protection, elle a diminué ses douleurs, homme ou à 1. jeune fille qui ramas e de l’argën lüCa,ité’ 
en permettant que les gens puissent, grâce à actuellement et qui veut s?assurer un ptule po"
1 assurance, recueillir les fruits du travail de leur les mauvais ionrs- a • P , P
jeunesse, sans interruption malgré les infirmités responsabilitéJnécii’ni«,Vn -11QU* lnc°mhe une Pas de vie nouvelle sans mentalité nouvelle 
ou la perte de leur capital. sok enxts loi-^2 80 l°8 BUtre8 pas.dti mi‘nta,.ité “«“veUe sans une étroite adap-

tation aux millieux nouveaux.

honnête si vous

LA MOUCHE

une
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Hygiène et Santé Publique La plupart des manufactures ou usines sont imprimés qui leur seront distribués et par des 
malheureusement dans les villes et au centre des conférences faites par des médecins inspecteurs; 
villes, de sorte qu’elles manquent la plupart du
temps d'air et de lumière solaire. Toutes ne sont tilation spéciale pour enlever les poussières par 
pas pourvues de tous les appareils de toilette qui aspiration soit imposée aux propriétaires; 
invitent ou forcent les travailleurs à pratiquer la

... .. . . . propreté si nécessaire dans certains métiers. Les modifiée dans le sens de celle qui existe dans
préférablement a ces associations de citoyens métiers à poussière, surtout, ont besoin de pro- certains états, tels que Massachusetts, New York,
Mm se iguen ce e n. La gérant de ces prêté minutieuse et d’une ventilation mécanique Illinois, où aucun enfant au-dessous de 13 ans ne
etablissements d une honnêteté éprouvée, reçoit afin d’éloigner la poussière de l’appareil respi- peut travailler pendant les heures d’école et après 
un salaire fixe, dissimule les liqueurs fortes et mtmr,. - i j A , Y , .__.. . i , • ratoire. < hrs du soir, et aucun enfant au-dessous de lt>
perçoit un pourcentage sur les boissons non Ce sont ces métiers h poussière qui exigent la ans no doit travailler au-delà de S heures et après 
alcooliques vendues. Le succès de ces "Public phls grande sollicitude des Pouvoirs Publies, car 7 hrs du soir;
Mouses Trusts a été si réel et mè-ne si grand «o sont eux qui fournissent la plus haute morta-
que deux économistes américains, MM. Rown-

3o.—Que dans les métiers ft poussière une ven-RAPPORT DE LA COMMISSION ROYALE 
SUR LA TUBERCULOSE

(Suite) 4.—Que la loi sur le travail de l’enfant soit

5o.—Que le Gouvernement fasse une enquête
, . u. .. . ... v tuberculeuse. La moÿenne de l’ftge où ces sur le nombre d'heures de travail exigé <lans les
STm* „ rwe11:' ontle 8ystèn,e d,‘s travailleurs meurent de phtisie est de 37 ans, diverses industries de la Province de Québec.

I ublie Houses Trusts existait en Angleterre tandis que la moyenne de l’ftge où meurt une afin do préparer les voies ft une législation sur ce
depuis trente ans, il n y aurait presque plus de personne pour toute autre cause est de 52. Il sujet, 
lieu de parler d alcoolisme dans ce pavs-là.’ s'ensuit que par l’adoption de mesures qui dimi- 

Ce système a donné des résultats magnifiques nueraient cette perte de vie par cause industrielle,
dans une ou deux paroisses de la Province de il serait fait un gain de 15 ans pour chaque tra-
Québec. Or, comme chaque municipalité dé- vailleur. Que l’on donne la valeur économique 
tient le pouvoir d accorder la licence à qui elle |a plus basse à aucune année de vie, tout de 
veut, il n y aurait qu’à donner le branle-bas

C. MESURES ADJUVANTES.

(a) Education du peuple.

Toutes ces mesures contre la contagion, l’ha- 
. . , même des millions seraient économisés. Donc, bitation insalubre, l’alcoolisme, les conditions

dans toute la I rovince pour favoriser l'adoption rien ne devrait être épargné pour empêcher l é- anti-hygiéniques, du travail industriel, n'auront 
de ce système. norme perte de vie par l'industrie insalubre. leur plein effet que lorsque le peuple ira de lui-

La Commission ne croit pas devoir recomman- Mais il y a plus, non seulement l'usine est même au-devant de la loi sanitaire, étant 
der un système quelconque exclusivement, mais insalubre, non seulement il y a des métiers par- vaincu de son opportunité et de 
elle tenait à étudier et a faire connaître les nié- ticuliêrement dangereux, mais il y a encore l'ex- L’éducation du peuple est donc à la base de la 
rites de chacun. Si pour une raison ou une autre, ces de travail qui entraîne le surmenage, et le lutte contre la tuberculose, maladie du peuple, 
ces systèmes sont inapplicables chez nous, la surmenage, est une cause très puissante de dénu- Les moyens éducationnels sont multiples et 
Commission est d avis qu il est urgent de corn- trition et de tuberculisation Le surmenage peut ils ont tous leur importance parce qu’ils se ren- 
) l. o***' ,a f>00,lsniü <‘tro dû soit au travail prématuré do lYnfant, forcent ou se complètent les uns les autres.

1 . la» diminution graduelle, c’est-à-dire soit au travail de la femme, ft certains moments 
d’année en année, des débits d’alcool;

2°.—La surveillance de l’alcool en vente;
3°.—L’encouragement des véritables “cafés”,

sa nécessité.

I
1<>.—hducation anti-tuberculeuse ft l’école.— 

pénibles de sa vie, soit au travail trop intense ou L’enseignement élémentaire de l’hygiène à l’école 
trop pro ongé chez 1 homme. et un peu plus développé dans les établissements

• ..JJ ..... . . Vllru dernière loi porte à 13 ans le minimum d’instruction secondaire est devenu un des he-
<• est-à-dire de ces établissements vendant des d’âge pour le travail de l’enfant. Cependant, dans suills pressants de notre époque car on ne vit
boissons non alcooliques et contenant moins les Etats de New-York Massachusetts Illinois i . , époque, car on ne vit
tie 21 ne d’slennl- . . , ' Illinois, plus nomme autrefois. L'accroissement inquié-de Jl^o. d alcool, aucun enfant au-dessous de 14 ans ne peut Ira- tant det vi(.timi,s du la tuberculose est dû à ce
lioues dai,a eu7",uvrn d’éd. nah “ Y”" ^ r Y “ '"s h,urra d#eole- et aPrils 7 changement de la manière de travailler et deparTo^érenecs imprimés affichés l><,P T"8 YY* T"" "1t""" vivre. Tous ont besoin d’être informés des dan-
par cotférenws, imprimés, affichés. If, ans ne peut travailler au-delà de 8 heures par g,,rs spéciaux de la vie moderne et il est couve-

«> . L encouragement des associations d ex- jour ou après sept heures du soir ,. , ,, . . .
ercices physiques, car ceci constitue une sail- U femme devrait pouvoir suspendre le travail la " l'l,mm,'n™r cette éducation à 1 école,
regarde et un excellent moyen d’éducation anti- à certains ........ .. critiques de sa vie et être 'i '■ onJ*'ut “tt, m'ln' l"lllt' 11 génération de

.........-
•;,-«_*. » re.i,i,

I usine. née de travail chez les adultes, la question est
très discutée. I^a Commission ne saurait prendre 
une position tranchée et faire des recommanda­
tions précises sur ce sujet. Mais elle considère la 

Ij68 statistiques et I observation démontrent question comme très importante, car il n’y a pas
que la tuberculose choisit le plus grand nombre de doute que le travail trop prolongé dans
de ses victimes aux ftges où 1 homme travaille. atmosphère viciée abaisse la vitalité des travail- .

Le travail industriel expose l'homme: leurs. U Commission recommande au Gouverne- so,t dirigé par un personnage compétent 11
l’.-Aux conditions insalubres de l’habitation ment de prendre cette grave question en sérieuse vau,lra,t "lle"x "" r(v'-nnu par sa

qui s'appelle ou atelier, ou manufacture, ou considération. U premier pas vers la solution de -ompétem e, soit chargé ex-officio d écrire cette 
us™»; ce grave et important problème serait une en- mami'ro et ,lo„ vmr 4 a.a Pub',catio” Pfnodique,

2°.—A des dangers spéciaux venant de la quête sur les conditions du travail industriel dans , ar autr™'(,nt on peut s attendre à 1 mcompé-
tenee, ft 1 inconstance et finalement à 1 insuccès

I

I

2o.—La Presse.—lTn des meilleurs moyens 
d’atteindre le peuple et de le tenir constamment 
en éveil sur les choses de l’hygiène, c’est la voie 
des grands journaux quotidiens, (’’est d’ailleurs 
leur mission d’instruire le peuple. Et pour que ee 
moyen donne sa mesure d’efficacité, il faut qu’il

3.—Sur le travail Industriel.

poussière ou de la fumée ou de certains gaz ou nos diverses industries, 
de certaines intoxications ou de la trop haute 
température, etc.;

ou l'oubli.Pour remédier aux dangers qui résultent du 
travail industriel, la Commission recommande :

3”.—Au surmenage, soit par travail préma- lo.—Qu'une inspection de tous les établisse- primés sous forme de feuilles ou de petites bro- 
turé chez l’enfant, soit par le travail exclusif ments industriels soit faite périodiquement. 2 à cliures pourraient être spécialement préparés 
chez la femme et l'homme. 3 fois par année, par des médecins qui ont reçu Pour des groupes sociaux différents, tels que:

La plupart des ouvriers ignorent les condi- une éducation spéciale sur les questions d'hygiène association do travail, ateliers, manufactures, 
lions anti-hygiéniques du milieu industriel, industrielle, l’objet d'une telle inspection étant infirmiers, garde-malades, blanchisseuses, pein- 
ITailleurs les connaîtraient-ils qu'ils ne pour- l’application des lois sanitaires, l’entretien de la tre®. employés dans les métiers à poussière, per- 
raient rien y changer, étant à la merci des propreté des :-!r s et la protection des travail- sonnel de théâtre, instituteurs et institutrices, 
patrons parfois ignorants eux aussi, et souvent leurs contre l'ignorance ou la négligence des sociétés de bienfaisance, hôpitaux, communautés 
inhumains, si les Pouvoirs Publies n'intervien- patrons; religieuses, clergé, ligues anti-tuberculeuses et
nent pas pour les protéger dans ce qu'ils ont de 2o.—Que les travailleurs soient instruits des ailti-alcooliques, etc., etc. 
plus précieux, la santé, qui est toute leur richesse, dangers qui dérivent de leurs métiers, cela par des (A suivre)

3.—Littérature anti-tuberculeuse.—Des im-

i
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ACCUSES DE RECEPTION
Saint-Jean, Qué., le 23 juin. 1919. CONSEIL GENERAL

ETAT FINANCIER
AU 31 MAI 1919

M. Alfred St-Cyr,
Trésorier Général,

Alliance Nationale, Montréal

Masson, le 3 juillet. 1919.
M. G. Monet, S.-G.,

Alliance Nationale, Montréal. 
Monsieur,

Monsieur:—

d/wBOOO r<kePhi°ide :°tre Chèq"e aU montant ch(l9ut' que Mo'nsiour'a. Treffl'é c
de *00.00 payable à notre confrère G. A. Dugal. CAM m’ont remis pour le certificat Va s au el “ 
Je u. en a, f.,t remise aujourd hui en règlement feu .1. A. Raymond mon mari.
(mal de son certificat de participation No 311663 Je tiens en même temps & vous féliciter pour la 
que je vous retourne ci-joint dûment acquitté. diligence uue vous , 1 .

Veuillez accepter les sincères remerciements de affaire. PP da°S cctte
ce confrère pour votre promptitude è régler sa 
réclamation.

Csiaae d* Assurance-Vie
Recettes.

,9'œ°:00 2,8|§:iSi;Sintributio

I 2.868.792.0
Déboursés.

,,900 00* ’î'SSooo
Kenlioiiraeinent cont, *25.18 Diver,, *16.64

* 21,690.72 
2,887,101.81

* 2,858,792.05

Veuillez me croire, Monsieur le Trésorier. 
Votre bien obligée,

Dame Eugénie PERRIER RAYMOND, 
Saint-Jean, Qué.

Balance au 31 Mai 1019

Votre dévoué,
ALFRED MONO EOT, Percepteur. Caisse des Malades. 

Recettes. 
Intérêts,Contributions. 

Bals ,1,524 00
18.791.92 

su 80 Avril 1919.. , 10.316.1*2 
466,254.4iNECROLOGIE $ 475.670.31

Déboursés.
ndemnitée.

Remboursement cont., fÎLSÔ

Balance au 31 Mai 1919..........

biv;rs, $34 OU* vas
* «ses
I 475,570.37

ADMISSION DECESNo NOM Cert
Médecin

Examinateur
l’artAge Date Age Cause

MM O.-A. Joubert

L.-A. Coderre 
Art. Cardin 
J.-A. Picard 
Théo. Lessard

Caisse d'Epargne des Cercles. 
Recettes.

rü*M,2* ..........*

26 Provencher N°i
Laroctjue No 25& 

Cadieux No 212

24-2-14 
26 7 94 
6-8-04 

22 4-06

14-fi 99

$1000 
1000 

46 74 
1000

$79.80 
329 55

24-3-19 
4 4-19 
7-6 19

16- 5-19

17- 5-19

8084 Pneumonie lohaire 
Pneumonie aigue 
Bronchite 
Cancer du rectum

Cancer de l’esto- 

Néphrite chroni-

35
26

J -J. Guertin 
J. Guérard

Dépôts,
Balance au 30 Av

8086 Æ
9,837.57

42
50

3088 :i*
42

I-aval No 21 
Jeanne D'Arc No 

53
8087

2000 739.02 63 Déboursés
Capital, $392.03 Intérêts. $30.85 ,. . 
Balance au 31 Mai 1919.............................

8088 Emnt Marceau j 42 IO,arlema«ne Ne, C.-A. Daigle 422.88
9,414.6923-5- 19j 67 

30 6 19 69 | Paralysie générale 

5-6-19 

6 6-19

6 6-19 
10-6-19 
10-6-19

16-7 96 

128 15698

$2000 857.46 

1000 640.56 

1000 440 10 

1000 119.60

47 St- 
42

I3089 I Louis Bélanger 
F.-D. Ivober

A. Dagenais 
J.-A. Marcoux

St-Sauvcur No 
B. La prairie No

474

30 Verdun No 160 
35 B. Ste-Euialie P

30 St-Jean No 78 
37 St-Valier No 20

St-Ls de Terre- 
bonne No 26 

20 B. Ste-Thècle

B. St-Ro 
No 27

24 St-Pierre No 8 
24 Blanche de Cas­

tille No 410
31 B. St-Gabriel No

St-HeuriN..*403^^

Duquette No 320 23-4-94

St-Jean No 78 30-4-98 1000
St-Georges No 69 26-6-00 1000

JSSSffijffi. 25'<MI5 1000

Caisse Asslurance-lnfantlle
Recettes4 12-94 67 Bronchite 

rhale 
37 Accident

54 Cancer d'estomac 
41 Cirrhose du foie 
56 Epithélioma de 

l'estomac

Contribution. 
Balance au 31

Wilfrid Lavoie
3092 Cléophas l^brecque

3093 J.-A. Raymond
3094 l lysee Emond

3095 H. Lachapelle

3096 Oliva Vallée 

8097 J.-G. Roberge

S. Longtin 
P. Vandanduigue

Eug. Lal<ne 
Jules Lafleur

J.-A. Marcoux 

E. L'Africain

6-10-11 Mars 1919 $6.50No
160 31-1-01 

7 12 07 
26-9 00

600
000

131.46 
189.40
217.4716340 Déboursés

Balance au 30 Avril 1919.20
28-5 10 500 49 05 10 6-19

600 33 65 12-6-19

600 107.88 12-6-19 

1000 212.40 18-6-19 

21-6-16 500 19 80

Géné
ettea

raie.Pleurésie 

Anémie cérébrale J.-A. Bigué

Insuffisance mitra- 
„ le H.-A. I-ainhert
Syncope card laque A.-F. Jeannotte

Appendicite

S?8 Hhi;

ESi’SHS:»Intérêts. $42.41 Dépôts Re prêts. $2.00 . 
Assurance Officiers, $186.60 Loyer Immeu­

ble $166.06 Amendes $57.00.........................

c« »-L jtmM'üCiüi:Dét.'ei .péci.i,

Indem. retardataire.........

5-5-14

25-9-02 MK
l-4tî:ïî

SS
3,573.6 <

• œ
$ 24,896,6.

32 inii.tld

3098 J.-X. Prévost
3099 Mlle Eug. Soucy

3100 llermas Roch

3101 Odilon David
3102 l.-P.-M. Sarault

Léon Gagnon 
Georges Reed 
Ernest Burelle 
Joseph Lé pine

8107 J.-B.-A. Lalonde

9-11-97

14-6-19

16- 6-19
17- 6-19 
17-6-19

F. Tardif

J.-E. Lafontaine 
•S. Lachapelle

F.-X. Gagnier 
S.-H. Brosseau 
A.-F. Jeannotte 
Z. Comtois

686 27 
1024.04 
224 86

Urémie 
Paralysie 
Hémorrhagie cé-

ParalgMe agitante 

Tuberculose pulm.

44
19 1000

3103
3104

47
19 499 00 

176.98 
134.64

90 72 26-6-19

644 40 1-7-19

18-6-19
18- 6-19
19- 6-19

Balance au 30 Avril 1919.3106
3106

18
32 No

64 22-12-19 600

27-5-07 1000
Insuffisance mi- Débourwée. 

SéUÿgOfficierM1,471.66 Employée. $1,630.76

•• vp”i'
Loyer. $136.82 

etc . $299.3

traie
Néphrite

U. Archambault 

J .-J. Guertin

54 Lavallée No 343
3.653.72

869.40
Papeterie. $180.78 Poste. 

Revue* tria™1 ° °rBaniMtlon’ 82.662.68

Eché- 1 axes. etc.. Immeuble. $103.95 Eclairage,
Inspection. $878.28 Hon. examens $569.00. .. . 
Ae>. Gar. Off. CL^flt B. P. Rembour­

se* bureau. $92.09 Diver*.

ANNUITE AUX VIEILLARDS [70 ans] îï, 616.9..

5,993.5.<

J!
ADMISSION Annui- 

Cont. té ou 
Payées règie-

NOM
Partie.Cercle Age

$24
Dépenses d 

$414.12
24.00J os Desmarais 

G.-A. Dugal
C. -C. Leluau 
Israel Jutras 
Oct. Geoffroy 
Alf. Morin 
Narc. Dupont 
Nap. Lachance 
Horm. Caron 
Léon L’Archevêque 
Chs Regimbai
P. Nicole 
Félix Baril 
Nas. Boucher 
Nap. Cantin 
Nap. Brunelle 
1rs Longtin
D. Cou illard 
Jos. Quévillon 
Louis Désourd y 
Jules A. Desjardins 
Alph. Laurin
Jos. Gaiiépy 
L.-J.-A. Marsan 
Alp. Renaud 
P. N. Pou bot

St-Hyacinthe No 67 
B. Masson No 476 
Charlemagne No 73 
Roberval No 235 
I-arocque No 25 
St-Jean de la C. 
St-Pierre No 8 
St-lean Bte No 149 
St-Ls Terrebonne N 
St-Pierre No 8 
Montebello No 55 
Mon* nagny No 106 
Fénéion No 351 
Pierre ville No 80 
Champlain No 108 
Bourget No 74 
St-Henri No 12 
Beauhamois No 3 
Contrecœur No 37 
St-Vincent No 42 
Rigaud No 46 
St-Louis No 44 
Montebello No 66 
L'Assomption No 77 
St-Rémi No 106 
Champlain No 108 
St-Ls Terrebonne No 26 
St-Hyacinthe No 67 
Argenteuil No 84 
Tnfluvien No 124 
Richelieu No 102

20 5 95
11- 12-98
11- 3 04 
2-5-95

12- 12 93
8- 3-94

18- 6-95 1000 647.20
16- ̂ 97 500 811.18 4e
6-6-94 1000 608.92 4ê

12- 6-94 500 262.40 4ê
12-9-94 1000 550.80 4è
16 2 99 1000 600 20

24-7-96 
28-2 98
9- 5-95

19- 8-94
1- 6 94
2- 2-95 

22-6-94
17- 7-94 
2-7-94

12-9-94 
24-4-95 
16 7 96 
20 6 98 

18-12-93 
30 6 98 

26 12 96 
6-5-02 

11-6-02

$1000
500

1ère $100 
7-10 350

20-6-18 
5-6-19
1^7-19 Belance 81 Mal 1919

13 6-19 
26-6-19

26-6-19 Caisse d'assurance-vie ..........
30 6-19 Caisse des Malades..................
7 6-19 Caisse Générait.................

18-6-19 Caisse d'Epargne des cercle*...........................
16-6-19 Surplus de remises...............................................
8 6-19 Calaee d'Assurance Infantile.........................

12-6-19
8-6-19 

31-7-19
24 7-19 Prêts*
10-7-19 Fabriques___
20-7-19 Municipalités 

4 7 19 Municipalités

606.21
3000
1000

1ère
1ère

$ 12.650.41
11,746.219è*1000

1000No 174 $ 24,396.6:9.
Hr Résumé.

o 26 ' fl
■___________ '•a

$ 3,324.205.5'

3è
L’r3000

1000
1878.30

&93 60 

600.60 
558 06

Bê500
0001 Or

Bè
Placement des Fonds.000

000
558 06 
568.64 
679.02

ur certificats1 $ 106,835.49
I69.902.8f 
69,884.89 
67,912.77 

2,485,677.2'

8è
02 7è 
20

000
000 ■ Scolaires..........

Prêts hypothécaires............
Banques Hochelaga, Provinciale,

itl\l ic,n*d"- B*nk °'c°

2(F7 19 Bœi,ruDt <*e guerre..................

16 7 19 
13-7-19
2- 7-19
3- 7-19 
1-7-19

1 547
597

7r
7è000

500 12-7-19
2-7-19475

670
7è
f» Nationale, 

m mer ce..
000
500

570.20 
276 20 
658.76 
640 53 
629 20 

1200 92 
667.60

: si
3,324,205.6’

1000
1000Joseph Ouimet 

Alb. Chag.non 
E va riait T a casse 
P. M. Mattel 
S. Taillefer

S1000
2000 :!• Attesté « Montréal, c# 81 Mai 1919...............

Certifié correct-

1000
1000

60
96000 669 96

500 337 00
2è
2«

ALFRED BT-CYR, Tréi.-Oêc
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ACCUSE DE RECEPTION

7

CARTES DE CERCLES bien moins d'occasions de lancer de nouvelles 
affaires qu'en Amérique. Ils pourront acquérir 

Lévis, le 12 juillet, 1919. cu développer là do précieuses qualités, et les 
deux nations, prenant chacune dans l’autre 
qu'elle a de meilleur, bénéficieront de cette péné­
tration réciproque.

Lorsque le oerole porte le nom de la ville 4.-2020 
ou de la paroisse où il est établi, le nom de 
ses dernières n'est pas répété. Les noms des 
oomtés ne sont indiqués que dans la cas où
d’unsorntT* P°rtent le m6me n0m d*”' P,U* Monsieur, Si ces échanges sont efficaces entre la France

Quant aux officiers s'ils demeurent Han. ,J aecuse réception d’un chèque de Cinq oents et les F,tats-Unis, à plus forte raison le seraient- 
I narni.se ml le ecrnl •> . piastres (*500.00) p ir 1 entremise de Monsieur ils entre la France et le Canada, où l'affinité est
on n^eTtionnè p-Teur JZ, *e " UbUnc, votre dévoué secrétaire à Lévis;enpar- plus caractérisée par la présence de VélémenÎ

ABIIFVIATIONN Cl i a i et, f‘Ut paiement d une police d assurance que feu canadien-francais.

T., Trésorier; Md.-E., Médecin-examinateur.
Le coût de l'insertion d’une carte est de 

•1.00 par année par ligne ou partie de ligne 
d’imprimé.

Monsieur Alfred St-Cyr, 
Trésorier-général.

“Alliance Nationale”, Montréal.il

"5

»

’

i
3

La plus haute culture intellectuelle qui «oit au 
monde, née sur les bords méditerranéens, jaillie 
du génie gréco-latin, affinée encore par des siècles

dans VAlliance Nationale, succursale Ste-Eula- 
lie, Co. Nicolet.

La promptitude quo les officiers ont apportée . . ... „
pour régler cette réclamation est une preuve d.e civilisation française, ne peut trouver en Amé- 
indiscutable de leur intégrité et de leur dévoue- nqUe un champ plus prop,ce 1 la germination de 
ment à remplir les charges qui leur sont confiées. sa *:mpnpp'. d,UP la v,e,llp provinee dp W»"'- 

Veuillez agréer les bien sincères remerciements Kard'Pnn<> ' igdante de h langue française et, par 
De votre bien affligée. conséquent, de la pensée française en puissance

.t . _ d’avenir.
Veuve J. C. LABRECQUE,

Rue Commerciale, Lévis, P.Q.

2

;
S.-A.. 201 Versailles; Z. Lussier, T.. 224 Quesnel. Réun. 2e et 
4e lun., 8h. p.m. sous-sol église St-Joseph.

Nos jeunes gens puiseraient dans les univer­
sités françaises la forte sève ancestrale et, d’un 
autre côté, étudieraient les besoins de l’impor­
tation française, au point de vue do l’exporta­
tion canadienne, agrandissant ainsi notre 
inerce extérieur

Réun. 2e et 4e mer.. 8h. p.m.. salle St-Vincent de Paul

CONDOLEANCES

No te-CI. st-charles, Montréal. Arthur Ixrh.au. Pré». membres des cercles ei-après ont voté des . ..
160 island: Alex. Bourdon. Md.-E„ 94 Laprairie; N. Bélisie condoléances aux personnes dont les noms Lies r rançuis envoyés ici pour se rendre compte 
ÎI&:.®1. pT'io« cîK» 'T" 672 C'"“' R‘un'2,el “ suivent: de la fécondité de nos ressources et de la possi-

N. 1,—Cl. ST-HENft*. Montréal, J..E. Pma. Pré. loo, °1' N"D dp HuU No ««.-A AI. Louis Duro- bi!iW de leup exportation en France, y trouve- 
St-Antoine; Uld. McDu;. fi. a.. 89a Dagenais; J .-A. Côté, cher, à l'occasion du décès de sa fille; à la famille ralent aus8‘ les avantages d éducation

dp 11 Jo8pph h l’occasion du décès de ce pia,p <I“P Présentent les Ktats-Unis, le Canada,
me °* dernier. à ce point de vue, étant pour ainsi dire

Cl. Champlain No 108.—A M. Bénoni Bédard, *onff®*nent de la République voisine. 
un" à l’occasion du décèt le son épouse; à M. Arthur 

Boîteau, à l'occasion du décès de son père.
Cl. de Lorimier No 112.—A M. Théophane 

Bertrand, à l'occasion du décès de son enfant.
H«HBiiS;.rNTD ,1l K2riî.tARéïï?'toS;,Aï,“.!'’!î; .. C1' St-Edouard No 12-1.-A M. L. Lefebvre, à 
p.».. H» Principale. 1 occasion du décès de sa belle-sœur; à M. et Mme

coin mer-

lun pro-

Ainsi, l’échange de jeunes gens entre le < ’anada 
et la France resserrerait les liens entre les deux 
pays.î„a;

*• mer.. Ih. p.m., «Ile St Joseph.

CONSEILS UTILESNo67—CI.ST-HYAC1NTHF Hor. St-G.rm.to, N.P..S. A A' Constantin’ & MM- ,f et 7. Constantin, à 
98 Mondor; Eu«. A. Sl-Jean. T.. 84M Monder; Ulrlc Jactiuw; Mme lleagalltoil et M. .1. A. Constantin, à l'oc- Md.-Bl.. 98 Mondor. Réun. 1er et 8e mere., 84f$ Monder. (|(l|a m„t d„ |eur & M “belphis

Filion. à l'occasion de la mort de sa mère.
Neuf heures de sommeil reposent les nerfs 

déprimés et ramènent les forces affaiblies par 
une tension prolongée.

A.NR°KUsV..^%^â ,̂Rlr„A'j,1!„2:,5caïï;>
jour du mois. 8h. p.m., salle Grégoire.

No 108—Cl. CHAMPLAIN. Québec. Rév. Adél Turmel. 
chapelain; Alfred Clmon. Sb. P.G.. 29 St-Augustin; L. H. No-

SSÆihW»^
des Erables Réun , 2e et 4e mar. 8 30b p m 178 Richelieu

FELICITATIONS
La moitié de nos i.i,rmités et de nos maux ne

No 112-CI. de LORIMIER. Montréal Geo. Gra i Pé- C1 St-lcan de la Croix No 174.—A M. le doc- 8<‘rait Jarnai8 survenue si nous avions suivi les 
1166 Bordeaux; Mai. Paquette. s.-A., 169 Droiet; F.'Âiarie. *cur Ernest Poulin, à l’occasion de sa nomina- r^os (lu* nous sont prescrites par le bon sens. 
ColnmbURéun#2,:.1 .fieu'" h/Jüi'u tion commp déPuté a '’assemblée législative de

Québec, pour le district éleetoral Laurier.

No 14S-CI. ST-JKAN-BAPTISTK. Montréal. E.-A. De.ro 
çhM, S.-A., JW Boyer; R P. Uch.nce, T.. 648 Coloniale 
P. Barrette. Md -K.. 1061 St-Denle. Rénn. le et 4e vend.. 777 
Henri-Julien. Sh. p. m

Ne persistez pas à terminer votre out rage si 
vos forces et l'état de votre esprit sont à bout 
d’exertion. Reposez-vous, vous serez en meil­
leure condition pour reprendre votre travail.

—o—

ECHANGE D'ELEVES

1a>s Etats-Unis et la France font déjà des 
échanges d’élèves et de professeurs, et ce mouve- Les veilles prolongées et les soupers à une heure 
ment ne fera que s'accroître quand les circons- avancée ne tarderont pas à laisser des traces 
tances le permettront. Des jeunes gens se des- caractéristiques sur votre figure.

Rien* tinailt au comn,prce et à l'industrie seront aussi 
Hubert’, envoyés de plus en plus fréquemment d’une na- 

gny et. ha ^jon verg l’autre oour étudier les méthodes, les 
ressources respectives des deux pays.

Les Américains ont subi trop longtemps l’in- tout souci, 
fluence allemande dans la formation intellectu- 

partV, lousJHutwrt^Réun^a^nien^Shflageîiv*. viger?u* el|p dp lpur jeunesse, et depuis la guerre, ils se
sont tournés vers la culture française. Les 
jeunes Français pourront admirer aux Etats- 
Unis la rapidité déployée généralement dans les 
affaires, la variété des transactions, l’audace, 

progrès naît de la continuité de l’effort, la l’initiative commerciales qui manquent 
-lécadence, du repos.

MfîtanS; J N. Plcotte. Md-Ex.. 201 St-H 
Tél. E. 1161. Réun. 2e et 4e mer.. 666 de Monti

Fontaine.
Place.

La colère, la crainte et les ennuis sont les 
agents de la maladie. Délivrez votre esprit deSï?S2&‘!t

—-o—

Le chemin qui conduit à la santé doit être pavé 
de bon sens et de simplicité.

PENSEES ET MAXIMES

L’esprit et le corps requièrent un repos mérité. 
Donnez-leur l’attention qu'ils méritent.

—

Ne vous laissez jamais guider par des motifs 
entravée par la routine et où, d’ailleurs, il y a de haine et d'ambition déplacés.

souvent
dans les vieux pays, où le poids de la tradition pèse 

., tant sur les mouvements nécessités par les exi-
L effort momentané est utile, l'effort continu gences de la vie moderne, où l’innovation est 

l est bien davantage.
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Amendements aux Statuts de la Société
M*tèi |ir l'Eiéeilif i sen mtmblM de 11 Jaillit llll. L’Alliance NationaleDROIT D'ENTREE POUR DEVENIR 

UE L'ALLIANCE NATIONALE: 
Pour un certificat de SiOOO ou moins.

'* " " “ 2000............

MEMBRE

Article 54.—L—En substituant au texte du 12e 
paragraphe, le texte suiva

12. Il fixe le taux de la cotisation mensuelle imposée 
aux membres poui frais d'administration.

2.—En ajoutant le paragraphe suivant:
*‘14.—Il fixe (a) la rémunération accordée au 

clés pour l'administration locale; (b) pour les bu 
“la rémunération des percepteurs.

Article 162.—En substituant au texte de cet article 
le texte suivant:
„ membres participante et les membres honoraires 

paient une cotisation mensuelle pour pourvoir aux 
'frais d'administration.—Le taux de cotte cotisation 

"est déterminé par l’Exécutif."
Article 163.—En substituant 

le texte suivant :
“163. Dana le CHS où un cercle néglige d'acquitter.

"au temps prescrit, ce qu’il doit au Conseil général 
"|iour frais d’audition, honoraires d'assurance, de ga­
rantie ou tous autres objets ou redevances. l’Exécutif F.-C. Labbruz. Ing il, arp. gêo- 
peut imposer une cotisation mensuelle spéciale sur les mètre pRAH„..MT

"nombres du dit cercle, dont le produit sert exclusive- (’Hl,DnuiimT ' , P y P * °î*1. Aux Recruteurs. * «‘’/luitter les somme» ainsi dues au Conseil P .Il BéÎiari»Mïf tï.ih «i • JL, i y'!.!" °ÎN
lixmamUon»; , général et les frais encourus |H»ur eonstat<-r la situation J*- (Québua) Àid.V.-I’Bia. oiN*>H membres qui auront propose et fait admet- du cercle et percevoir cette cotisation." O boro eh Monet, comptable Secrétaire: at n.

tre 50 membres durant l’année 1919 recevront Article 181.—(a) En abrogeant le troisième para- Alfred 8t-Cyr, courtier . Tréhoriek oén.
une gratification de $100. en plus de tous les au- n,mni.r.ni ,i„„ , .. , Tnâo. Ctpihot, M.D. Médecin en chbi
1res prix auxquels ils pourront avoir droit dans lu mot "des" pari.» mou "dé tmïsïés" etoTntran.: L-0 Daukat'n p'H ' A v'7i!'H Lto*'
èuri,zrrïïr1 T",1in8tit,,éap“rrExé- :; : :
c.u tir durant la me me période. le texte suivant: J.*1)albé Y iau, architecte , . Directeur

Ne seront comptés pour l'adjudication de oette !.****• bn caisse générait l'.cale reçoit: K-A. Labelle, N.P. (Hull) . . Directeur
récompense que les nouveaux .......dues qui au- ••£ £ iLt!SE&L à
ront payé leur droit d entrée et acquitté au moins *s malades; Joa Contant, Dr en pharmacie Ancien I'rér oén
quatr.. contribution» nu usuelles de la mapière 4. U%S$t£hZ£j£ SFriSCSi f; S,R ”' K ». C. P. Ane. Prés. oén.
et dans les délais fixés par les Statuts. 5. Les honoraires de mutation de certificat.; Département d'organisation et d'inspection

Les agents rémunérés par l’Exécutif, soit à . !x*8 honoraires pour I émission des lettres de sor-
salaire ou à commission, ne peuvent participer it "i I„ intértt. do capital -cumulé: C."m InmÎ"MonïéaL . .‘"T'ïn^îam

nr^Zt pour Iassurance inrantile ne && ffiàSSïïï. aube ïtïïZlTtâU '. ! 8sfeî
compte p,.d pour cette récompense. Article 18J.—En substituant au texte de cet article 'I BhoÇILlbttb, Pawtucket, R. I.Organisateur

le texte suivant: esilas Kirouac, Warwick. Organisateur
“187. Cette dernière caisse effectue les débours Élesp. Schiller, Trois-Rivières. Organisateur 

aux percepteurs. ‘‘requis pour les objets oui suivent: Damase Darvkau. Montréal. Organisateur
*énAral: Avila BoürbonniÈre. Montréal. Organisateur

Afin d'encourager les Tréaoriers et les Peroep- "(b) De, honoraire, d?'certificat de parti, 8u;£X2ïîe’ ' ' Organisateur
leurs à s'efforcer d’empécher la suspense n des "de mutation, des lettres de sortie et d™ dr, e i i nï!,ETn "if ™' ' ' Organisateur

sasstsasggssx s?5---....-...
tats obtenus sur ce ppin durant l’année 1919 ..i *>u |«M«;n>ont de tous les comptes eçus dans
i *: j , ' .. mola précédent. pour assurance do garantie, fraisL adjudication de ces prix se fera en suivant 1 or- d'audition, de recouvrement, ot do constatation. R A N O I T F PROVIMPI AI T 
dre du plus bas pourcentage de membres sus- „revue ot tou* ,08 autros objets déterminés par les urin r » 11x01 ALL
pendus durant cette période d’après la moyenne *'2*U&s appointements dus au Médecin traitant: DU CANADA
des membres en règle au cours de l’année et en „.“3- If.,!over de la salle do réunions et l’acquisition 7 Q
tenant compte de l'augmenta,ion de l eff.w tif «Laim. ....... fié. aux nffiri,,, " '
<lans chacun des groupes ci-après déterminés: t( “5. D*s frais de voyage approuvés des délégués aux Président : Sir Hormlsdas Laporte C. P.

Kn cas d'égalité ah..... . l'adjudication sc fera ^“'T^^uTJ'xtSSÎdÙi™. avec l aw Vice-président et gérant général :
par un tirage au sort. "sentiment de l’Exécutif, aux membres dans le mal- M- Tancrède Bienvenue.

"heur ou l'indigence."
1er Groupe.—Cercles ayant un effectif de Article 188.—En substituant au texte do cet article Capital autorisé 

200 membres et plus, le 1er janvier 1919- * •UoVl''?1 A ., , , , Capital versé et surplus au 30 juin
, J ,, be Irésoner pré|iare, d après les formules présentés 1919..............................................
1er prix............................$2o 00 par I Exécutif, les relevés ci-après énumérés, savoir: Actif total : au-delà de.......
2ème prix.......  15 (M) .. “b Les ramxirts mensuels (formule No 15), le
*""" l-rix....................  10.00 >^/r!^VX.cZn,Î^Sm^

, <]*dent; (b) les sommes dues au Conseil général, pour 
Ze Groupe.—C ercles ayant un effectif de honoraires d’enregistrement, de mutation de eerti-

1(M) à 199 membres au 1er janvier 1919 lettrc» ^ "ortie, assurance de garantie, frais
J daurtmon, recouvrement et constatation et autre

1er prix .......................... 20.00 objet»; (c) tout autre renseignement, demandé par la
2e prix......................... 15 00 formule; (d) en janvier et en juillet, le montant h être
30 prjx 1() ()|) vt 198 * n f'R,MR ‘l’Epargne des Cercles (art. 140

1e Groupe. Cercles ayant un effectif de "dan.'le. hTtZmkrë''SourerdeUj?anvtor.''7>’
50 à 99 membres au 1er janvier 1919- Artlc.e 201. En substituant au texte de cet. article•"PH.. . . . . . . . . . . . *is oo "sarfSK*

2e prix.............................  10.00 "1 Etablir
3e prix.............................. 5 00

PUBLIEE P AB

LA SOCIETE DE SECOURS MUTUELS 
“L’ALLIANCE NATIONALE”

A MONTREAL

" 3000
" 5000

DROIT D'I NSCRIPTION A 
DES MALADES:

LA CAISSE

Simples bén 
Doubles bén

Mkm
éflcvj 395, avenue VlgerS 60 

1.00
Téléphone Bell: Est, 3017-3018

CONCOURS ANNUEL 1919
OFFICIERS GENERAUX

PAR DECISION DE L'EXECUTIF 0 ^ Président honoralr-
». U. Mgr U. Gauthier . . . Aumônier

texte de ret article S. U. Mgr P. BrüCHESI

Séance du 10 décembre 1918
EXECUTIF

PRIX EXTRAORDINAIRES

2.- Aux trésoriers et

FONDEE EN 1900

$2,000,000

$3,000,000
$31,090,000

95 Succursales dans les provinces de Québec, 
de l’Ontario, du Nouveau-Brunswick 
et de l’Ile du I*rinee Edouard.

la

L’Alliance Nationale fait des dépôts à cette institution
préparé

BANQUE D’HOCHELAGA
peuvent pur des règlements h cet effet: 
que les soins du médecin sont donnés 

gratuitement aux seuls membres qui désirent avoir 
. roit à ce bénéfice et qui en ont, donné avis par écrit 
[au 1 résorier dans les trente jours qui suivent lad, 

turn du règlement ou leur admission comme me 
"bres participants, ou dans le cours 
"chaque année; ees membres [leuvent renoncer 
[ avantage par un avis écrit donné au Trésoriei 

le cours de décembre, chaque année;
“2. Etablir quo le médecin doit, visiter 

bres malades résidant dans une nu nhi

MONTREAL
w.^itil autorisé.......................... S10.000.600
Capital varié al fonds de réserve . $ 7.IH.N1 
Total de l’actif au-daU de . . . SSI.Mt.MC

4e Groupe.—Cercles ayant un effectif de 
50 membres ou moins au 1er janvier 1919:

1er prix..
comme inclu­
de décembre,

tous les mem-

.......... $15.00
tesJO.OD 
^t\*' 00

La Banque a trente neuf bureaux dans la vil! 
Elle reçoit les dépôts d’épargne qui peuvent êf

L'Alliance National* fait des dépôts à celle B«*|ue

«plÂrii-V

p,,region.

J prix 00

jfcprÜO 5.00

[ bres malades résidant da..„ „„ ____ _
[Vriptions de visite, assez souvent pour être en état no 
,, |p..r7ll,lx>rt 1111 '■erele, h chaque assenililée, sur la
‘ condition de chacun de see membres ;

Fixer l'indemnité annuelle qui doit être payée 
édecin pour chacun des membres qu'il est tenu 
umer ou de visiter.'

•■rs:sm lmp. “La Patrie".

_____
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